
LE -COPvJ-LLON-.

'i-e~ ~ ~ ~~c [Žatpéenee etecioîs.
tance.

Tônite per-somne, donnant des iui.
formilationis teîîdanil à le laisser oit

il et, erapoursuivi lpar' la 'lt..

tin dix îîùîsires ell, or. une montre
enl ar«et, deux gr-os jaiubons. , un
baril de fleur, lui voyage de bois,
unle chaise berçeilse, deux lamlpes

.1 essenice dle ptétrole.îîne machine à
coudre, til poêle de cuisine, des.
étage'-, des chaise', (Il. Ilbtlii-,
îles motrses boites à ouvra"zeI
un ameublement (le chambre, et

uecen tai ne dlautIres oljtis.

.Reflexion-s d'u.n Flaneur.

* Il vat liliauxpitei' une
tète qu'un oncle dont on doit hëri-

'ter,
* La sociét, est une immense.

ina'm ic qui a les tribunaux pour

L' n pauvre iempli d'orgueil
.est le dernier des hommes.

~*Le dernier des malheurs est
de succomber à l'adversité.

*. Le repentir est le lav'abo du

,~Le cSeur est la poire à pou-
dre dit l'âmne; le fint y prend aussi
vite qu'il S'y éteint.

La raisoui vient avec l'expé-
rience. L'expérieuce vient quand
on s'en va.

~'Il V a des g'ens q1ui pen sent
sans parler, et beaucoup d'autre
qui parlent sans penser.

JA 1s grandes dépenses amêè-
nent, la pauv'reté.

1!"gniorencep est injuste en-
verstout le monde.
* **La Parole est le bonnet de

coton de la pensée.
** La distr-actiont est un vol

qu'on fait a l'ennui.

Les amnis de colleges.

Certain voleur fut «urpri.9 dns« l'ini;t.nt
Qu'il détrou-tait à là bûte un 1paseant,
Lequel l'entraine. et dlu inge sut l'h-tzre
F...rct' li flut de g.igner la, demeure.

Cr, il advient, par un cs.q fort plaisant.
ý-ne le J'~~,tout en l'interrogeant,
I:emet en lui un comapagnon dle ehusmc
Figurez-Vous son ('babissement 1.
Il croit rêver, il le, rtgartile en face-
.Oui ... 'est lui.tmême...Cé.i Icest mon "&u-

[rien
Puisque c'est toi; mon cher <lia-euX, et bien.

Je t'en conjure, npprend"mrnoi des noulvelles'
De noâ uis, nfis cantons, nos zo.:c
Jicrtrnd, Dumont, ils valaie nl mi(.uX que

uowfonj surtout Richard. GauOirLRî
411 promottaient ; ils.iront, loin, je trois..,

-,Ilasl monsieur 1 dit (siroan3Igne émute,
Ton., so il, pendus ... ccept6 ýous4 et moi.

une' daie dIe Chii:tolasa
l'auIre joui',ï à l' t ise, tliluber ii
dle ses sotet-prŽs de sont prie.
Dieu.

lji1jeitue hmmequi était pis
d'elléý fut fort eftx'avè ; il criti (Iue
celtait unle (le ses înIcmusl,'t<'hles-

un saeirhnatet 1'Qpétl1it
cont.iieleînnt.ce refrain

Le roi dit à la reiie.
Lt reine dit au roi.

Sa femmîe imîpatienmtée deîn
<Ire ce i-edraini iîes'miinable, lii
demanda avec htumeur

--EhI bien, que (lit ce roi à cotte
reiue, et cette reinei à ce roi ?

-Est-ce que je sais ! répondit le
mari, je lie mle méele pas dles lt-
les de lîa.

Dans une petite'- ville d(e proviin
ce. le régisseur aiit fait mettre

stu l'flblîeL'autolikfilifale.4 ou lat
jtb de bois- L'inupî'iîuîeu r se

t rom ipa. Mt nu t à la pla-e -La juri?-
keiliafe. ou l'aumur de bois.

comilimeilîs et 41(s ime*ltilloliit..
<lisaitàaceuxqiu i cmfiisaln

Abéela vie eSi courte.

Un.tc rille quii ne Se mnariait. point
dlisait

-Vouls verr'îez q(Il si 11u011 ia î'î-
ai' 1 'si'it at ('!Pl. c'e'st att dler-
Ilier fet1i let (le ce, grîand h vr'.

Lueî fille était :nép iriii car-
ûrui trop disret pont.' liii avolieri
sa flamme. Elle deSira poit 'alii

s:îî'Ïïî d 4 iii 1M était l'objjet de
sa f'idr'seelle* laîuîmlt'it (-%t otul-

vr;t tilite petite ]tile garntie d1,un1
lîtilt quil~ lui ci ov ont

mia vo 'Yi

-Elle resta avec nloi toute lat
j9lî'né, elle parla. Mle eiat a -ci

sîiivers dix h eures je la reecon-
<li isi' cliez ell'..
---A vec tit i? don c ?

-o avec une Iaffleî:îc..

ChIaqueI «1('e a ses r-essorts qui, le
Lot:I oulvoir, .- Mais :lilomm [léýest

toujioirs le mêmYîe -il dix ans, il.eqî
mienS par les -gàièn1tix ; à vingt1
par l'amtour ;à tirente,ý par' le* pL-d;
siîi ;s à 4utai'aiw par 'arbto

à cnquntepar Paîi~ a-t-il
exn peidaint cet e,: 10 t 0 ls
Une petite place réscî'vée t.a a

Unî nitdet'ili -tsi a I tnt ltOîilliit
(le 90 lits qjlle It' M'f z Itu p0oi

-le le c îois c9lnî'vos,1101
cheri docgtvun îý, 11olit ttliccar

ila près di', Il ;tre-vîit5ý .uns.ý.
qule j'enl Prends touts les jour.sl

Da:ns titi il te WIt se [ovi
quelqutes eitcaî I)IIIîsietirs
Franç -ais. oui porta lat santé des dla-

-Je bois aut I au sexe des deuix
hetîîslmî (lidt milord Il..

-Et moi, réponîdit le nliat nli
de la \*î'illi;.. je bois aux doutx
hétmîisphlèr'es dt beau il

A. moi. à i. mon capitalie,
s . criait tnitiltt àt ittoi. je tioi'is

tilt priîsonnite.

.-Ell bienI. lui dit 1'' eaittaitiv,

-le nie demande pas, mieux~
nis il nie î'eit pas it' liser ai-

Icr.

L'.il voyalIIl, ait iîtenîlenti <le
prenîdre les chlars, dlisait K qili
avait pi ses préc't ions1. et que.
tûiiiîîie t.n1 roffte oîî pbouvait être'

amlutt sulbiteinemîlt, il avait miis
tme paire: de pis:tolt't :tît fund îled sa

Grand Sc'fc

UN MOIS SEULEMENT.
h, i nu cMet ie( 1'afi ql

A r<,luit d- mrottlà le@ prix do" inn -,tion
de cli.,,eu %.ui rkt le plu§ to.lttr < bt

-000-

Collettes die $ 1* p'.nr $S;Cute
de $8 pour 0' i 'oit itt8 fit' $4 l-otir $2

T,,teieoin','"a'g''.r tîell es chev.uï
seront zéroUt.c pro,omtsde tt à de. 1 r a

t>, plis. Il tient con' tautmeot ?il seroritment

I'EUN~4,PAttj1'" NOUVELiS

POU fi LA TÈT~E

IMITATION Dk* Clili;VErX

En na mot tmnt e« toirin,,'r la iôii.ltte '1"s
d une& et mne.,ipu,. ito'.rri étro .tli"i6 A turi

tono'Urégi, CIteZ le Mou#1ignAý.
Il no ra'ut, pas Ditblerta célèbtre pràparati n <[e

l'ennemi des chevaux gris, 0t 1 r

V. DES 'LIAT

DION t Cie.,
Fabricant de Ia celebre letur-.

parce.

(Io M~I. Dion & Cie., .vous~ <C4>ii.)rnm..
30 pour cet, t sur 10 beurre et bu e
O»tif., et vous faites unte tite:lleurA ipf,

Voi patieeries ftont beaucoup, plu.
,toupies et plus Uégèrt ana èr-i ~r t

trouble que vous avez dei, 1101s,
REMARQUEZ QUF:

1o. Le0 temnps gaLgné oit Cnîir
20. Un peu d'eaus ot titi bon feýu suffi.

sant. pour fiairfi du bon pain:-
3o. Le pain t'ait avec la fleur.î.r.31a

réa rat meilleur et li coi>servo 1uîw

l"sêiez.donc plus à faire u"r.5 0 di
la fleur-préparée par

M'.DION
Marché Chamuplain B.V. Qobc

Qtibbeo, 2.1 Octobre 1879.

LIQ UEýURS,
E PI7e1R IFS.

EN GROS et ern DETAIL

No. 15 Rue dle lit Coîîromv,'
(À elcien (le,'~i .1 1. J. .4

Mif~l ou0r, e'n filet cib /i '

St. Rock, QUER P11C,
Qs.ébec, 24 Octobre 157.

O V IDPE LIE OIIRC
13 À J? B I1lH 1.1

247, FlUe St. Josq')1l

ST. ROCUI.
1)pot do lat céèbre Etat'îU

vatî'icu pouir faire pouisser, lu'i cl'o
"clix'

qtîêben1 21 Octobroe59

Lfi CARILLO,
12>du?'<iUs(ai le rnvr / <
chaquew seilailne.

ABONNE M]_'NT1:
i a .. .. .................. .t 2.7

6 mois ~ 2

PERlUIQfERa B RBIERET MAl- ,7jTStricLemenL. payable (f~tîe

278,'rue dïfuub&ù rg Si.-_Jea n.

ANNONCES PAR LI(;NE;

Inso ~ ioî s 8 u sé ..... s....


